A un éerivain

Prende garde & Marchangy. (a proce poétique
Ect une orniére od geint le vieux Pégace étigue.
Tout autant que le vers, certes, a proce a droit
Al Juste cadence, au rhythme divin ; coit ;
Pourvu que, cang cinger le métre, [a cadence

Sy cache et que le rhythme austére ¢y condence.
(& proge en vain eccaie un eccor agsommant.

(e vere cenvole au ciel tout naturellement ;

Il monte ; il ect le vere ; je me cais quoi de fréle
Et déternel, qui chante et plane et bat de (aile ;
1/ ce méle, farouche et [éclair dane lec yeux,

A toutec cec lueurs du ciel myctérieux

Que [aube fricconnante emporte dange cec voiles.
Quand méme on [a ferait dancer jucquaux étoiles,

(a proge, cest toujours le cermo pedectris.



Tu croic étre Ariel et tu nec que lfectric.

Le 24 juillet 1859.

Vietor Hugo (1502-1585)



